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    Pour une première visite à San Brigida  

 

    En toute ces années il nous avait semblé que Averara, avec son fameux 

passage sous les maisons doté d’arches lui offrant la lumière, était la fin de la 

Vallée, et qu’au-delà l’on ne trouvait plus guère qu’un no mans’land peu digne 

d’intérêt. Quelle erreur monstrueuse, surtout quel manque de curiosité.  Car en  

fait  de Averara vous pouvez continuer à grimper en vue de découvrir d’autres 

villages, notamment San Brigida et Cusio.  

    Alors montons. San Brigida, localité éloignée de quelque 5 km de Averara, 

territoire situé entre 850 et 1000 mètres, se découvre sur un espace large et peu 

pentu. La cité paraît composée uniquement de bâtiments de vacances ou tout au 

moins de tourisme, industrie qui semble être le revenu principal des habitants. 

Les bâtiments antiques sont rares, et il faut vraiment chercher pour trouver ce 

que l’on pourrait nommer comme partout ailleurs « centro storico ». En fait la 

presque totalité des bâtiments anciens ont subi leur mue ordinaire, c’est-à-dire 

ayant vu leurs vieilles  façades de pierre recrépies et n’offrant plus désormais 

que l’aspect du neuf, ou tout au moins contemporain. Chassez-moi donc ces 

vieux bâtiments dont on ne sait plus que faire. La visite de ce gros village ne 

révèle donc guère de surprises et peut se faire en une petite demi-heure. Les 

lieux de cultes par contre, au nombre de trois offrent plus d’intérêt. Suivez le 

guide !  

 

Diner dans un hôtel du village situé immédiatement au côté de la route principale. Style 

préalpin, de construction sans doute relativement récente, boiseries, salle à manger encadrant 

le rez sur une partie de son pourtour et permettant d’admirer le paysage par de large baies 

vitrées. Menu correct, sans plus, avec prix à la Suisse ! L’Italie ne présente donc plus guère de 

surprises concernant les prix qui s’équilibrent avec leur voisin helvétique.  
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Une idée pour un petit bricolage décoratif.  

 

Tel se présente grosso-modo le village. Sans grandes surprises architecturales.  
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Première découverte d’une chapelle : Oratorio di San Lorenzo nella contrada Carale. On 

pourrait y voir si l’édifice n’était pas fermé une « affresco della Madonna in trono col 

Bambino Angeli e Santi del 1541. Nous sommesi ci sur la terre dei Baschenis, attention !  
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Notre technique d’appuyer notre apparareil de photo directement contre la vitre nous permet 

de jouer à l’espion ou au voyeur, avec un succès satisfaisant.  
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Une chapelle désormais perdue au milieu de bâtiments sans intérêt. 

 

Quelques pas plus loin un peu de vieux nous permet de retrouver un reste de l’ancien village.  
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La tradition de décorer les façades de chaux de peintures semble désormais révolue. Cette 

mode donnait un cachet certain aux villages dont la vie ordinaire était complètement 

différente, presque sans aucun rapport, avec celle d’aujourd’hui. Une question, les habitants 

de San Brigida s’intéressent-ils encore à leur vieux passé ?  
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De bien pauvres restes qui seront un jour « restaurés » à grands coups de ciment. 
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Ces roulettes témoignent d’une époque où le bois couraient des hauts vers les bas sur des 

câbles.  
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- Toi qui cherches du vieux, es-tu content de ta découverte ?  
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Quelques éléments de ce site 

 

 

 
 

Mais prenez donc votre temps.  

 

 
 

A défaut d’avoir encore un usage…  
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Comme partout ailleurs, la crainte des voleurs donnait du boulot aux forgerons.  

 

 
 

La vierge Marie, la reine incontestée.  
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Une allégorie d’autrefois traitée de manière moderne.  
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Intemporel.  
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Quand l’ancien fait face au moderne.  
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A la découverte des églises  

 

 
 

La grande église paroissiale ne nous inspire guère. 
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Avec néanmoins ses richesses picturales.  
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Celle-ci en particulier.  
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Une belle maquette donne un aperçu plus convainquant de l’étonnante bâtisse.  
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        Situation très regrettable, l’antica chiesa di Santa Brigida, qui se trouve à 

quelques pas de la grande église paroissiale actuelle, nous a échappé ! Qué 

misère ! Quelle honte pourrions-nous presque dire de cet oubli magistral. Des 

photos prises sur internet compenseront quelque peu cette absence de visite, 

d’autant plus regrettable que l’église est très ancienne et comprend toute une 

série de fresques dignes du plus haut intérêt. D’autant plus que celle-ci sont 

devenues bien rares, toutes massacrées suite à l’introduction forcenée du 

baroque qui tournera un jour en rococo sous influence française. Stucs et 

compagnie, pour un esprit porté au simple une plongée dans l’horreur du kitch le 

plus éhonté. 

    A moins qu’on n’y connaisse rien !  

 

 
 

Colonnes de soutènement encore décorées en partie de fresques et arc d’accueil au sommet 

des escalier.  
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Les colonnes, avec quelques beaux restes de fresques anciennes. 
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Vue d’ensemble. Une merveille !  

 

 
 

Fresques extérieures.  
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Fresques intérieures. Un miracle qu’elles aient pu subsister.  
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Allégorie, le Christ sortant du tombeau. 1478.  

 

Situation des trois églises de San Brigida. Avec le sigle bleu, l’antica chiesa.  
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